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Grand Paris Développement Magazine est le premier titre de presse magazine entièrement 
consacré au Grand Paris ayant pour but d’expliquer son évolution ainsi que tous ses enjeux.

Projet métropolitain aujourd’hui porté par de nombreux acteurs institutionnels et 
économiques tels que la Société du Grand Paris et la Métropole du Grand Paris, le Grand 
Paris est un projet d’aménagement à l’échelle de la métropole.

Initié en 2007 sous la présidence de Nicolas Sarkozy, le projet du Grand Paris a pour 
ambition de transformer l’agglomération parisienne en une grande métropole du XXIème 
siècle, à même d’assurer son rang dans la compétition des mégalopoles internationales. Le 
projet passe par l’amélioration du cadre de vie des habitants, la correction des inégalités 
territoriales et la construction d’une ville durable.

TOUT CE QUE LE GRAND PARIS 

VA CHANGER POUR VOUS :

• MOBILITÉS : Le « chantier du siècle »

• ENVIRONNEMENT :  Plus de vélos, moins  

    de voitures

• URBANISME : Les quartiers de gare       

    aménagés

• ÉCONOMIE : Des dizaines de milliers     

    d’emplois

• CULTURE : Des lieux multiculturels
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Secrétaire de la CGT commerce et 

leader de l'intersyndicale Clic-P

40 DEMAIN LE GRAND PARIS

Le tribunal administratif a récemment 
annulé deux ZTI à Paris.  Pourquoi 
prendre le contre-pied et demander 
la création d'une Zone touristique in-
ternationale englobant l’ensemble de 
la capitale ? 

Actuellement, sur les douze ZTI pari-
siennes, neuf font l'objet de recours. Les 
annulations prononcées démontrent que 
des zones morcelées ne constituent pas 
la réponse adaptée à la problématique 
du tourisme et aux attentes du secteur. 
Ces décisions de justice contestent le 
«.caractère international et touristique » 
des zones. Si nous étendons le périmètre, 
celui-ci ne sera plus contestable, puisque 
Paris dans sa globalité est bien une zone 
à la fois touristique et internationale. Les 

risques de recours étaient connus et iden-
ti  dès l'origine des ZTI.

Le gouvernement semble privilégier la 
conversion des ZTI annulées en « zones 
commerciales », aux critères moins 
restrictifs…

Une loi clari erait la situation. Dans le 
cadre de la future loi sur le Grand Paris 
qui est en préparation, pourquoi ne pas 
inscrire ce point avec une application dès 
2020 ? La préparation des Jeux olympiques 
et paralympiques de 2024 ne fait que ren-
forcer notre conviction, cela constitue 
même un argument supplémentaire pour 
défendre cette extension. Le morcellement 
des zones en une sorte de « peau de léo-
pard » est une injustice agrante vis-à-vis 
des consommateurs, des touristes qui se 
baladent un peu partout, sans véri r 
s’ils sont ou non dans une ZTI, mais aus-
si, bien sûr, vis-à-vis des commerçants 
qui, en fonction de la rue dans laquelle ils 
sont implantés, sont logés à des enseignes 
di rentes ! 

Êtes-vous soutenus par tous les com-
merçants et la chambre des métiers et 
de l’artisanat ?

Il y a globalement un consensus sur la 
généralisation de ces mesures. Il faut don-
ner la liberté d'entreprendre, de faire ou 

pas. Aujourd'hui, il existe encore trop de 
carcans. Le travail du dimanche restera 
bien évidemment encadré et basé sur le 
principe du volontariat des salariés, avec 
une majoration du salaire ou une récupé-
ration du temps de travail. Par ailleurs, 
contrairement à ce que nous entendons 
de la part de certains syndicats, dont la 
CGT Commerce, il n'y a pas de report de 
ch re d' res d'un secteur à un autre, 
mais une vraie création d’emplois : 10 % 
en plus sur les Grands Boulevards et la 
création de 500 emplois. Le Printemps a 
par exemple embauché 150 personnes !

Ces chi res sont contestés : les syndi -
cats de salariés évoquent au contraire 
la destruction d’emplois dans le petit 
commerce…

Avec ces ZTI, nous répondons à des be-
soins et des attentes très rentes. À 
celles des touristes qui visitent la capitale 
et souhaitent aussi y faire des achats, y 
compris le dimanche, mais aussi à celles 
des Parisiens qui travaillent en semaine. Il 
ne s'agit pas du même public, l'impact sur 
le commerce est rent et ne provoque 
pas de destruction du petit commerce. Je 
ne crois ni aux reports de chi re d' res, 
ni au déplacement des emplois d'un type 
de commerce à un autre. L'extension du 
périmètre est une mesure d'égalité qui bé-
né ciera aux petits commerces, lesquels 
sont encore sous-représentés le dimanche.

POUR

Jérôme Dubus, conseiller LREM de Paris, ex-délégué général du Medef Île-de-France

JÉRÔME DUBUS
Conseiller LREM de Paris, ex-délégué 

général du Medef Île-de-France

Le tribunal administratif de Paris a 
annulé plusieurs Zones touristiques 
internationales. Qu’en pensez-vous ? 

Nos actions continuent, d'autant plus que 
de nouveaux projets sont annoncés. Anne 
Hidalgo souhaite inscrire tout le quartier 
de la place d’Italie en ZTI alors qu'elle 
a été longtemps contre. Mais au fur et à 
mesure des nouveaux projets, les procé-
dures se complexi ent. En fait, ce sujet 
est symptomatique d'un phénomène plus 
global. Celui d'un long processus de dérè-
glement du Code du travail, qui a débuté 
dès 1993 avec l'ouverture de Virgin sur les 
Champs-Élysées, et qui s'ampli e. Une 
zone dérogatoire en appelle une autre, 
jusqu’à ce projet de ZTI étendue à tout 
Paris, qui est un non-sens !

L’o u v e r t u r e  d o m i n i c a l e  d e s  c o m -
merces dans les ZTI repose sur le vo-
lontariat des salariés. Peut-on alors 
parler d'une dérèglementation ?

Le concept de ZTI est une étape vers la 
généralisation du travail le dimanche, 
étendu à tous les types de commerces, 
et non plus aux seules boutiques poten-
tiellement touristiques. Des moyennes 
surfaces ouvrent déjà le dimanche matin, 
souvent au-delà de 13 heures, l’horaire 
autorisé. Non seulement les salariés 
sont parfois contraints d'accepter de 
travailler, mais cela grève le chi re d’af-
faires des commerces indépendants et 
des petites épiceries traditionnelles, qui 
ne vivent que grâce à une plage horaire 
d’ouverture très élargie. Par ailleurs, 
la loi impose une majoration, sans en 
préciser le taux, avec une négociation 
directement dans l'entreprise. Certains 
groupes ont négocié seulement 5 % sup-
plémentaires. On retourne en somme 
au XIXe siècle avec des contrats de gré 
à gré. Le volontariat est un miroir aux 
alouettes !  

L e s  d é f e n s e u r s  d e s  Z T I ,  c o m m e 
Jérôme Dubus, mettent en avant les 
centaines d'emplois créés. N'est-ce 
pas positif ?

Les chi res sont à géométrie variable ! 
La soi-disant augmentation du chi re 

d' res les dimanches ne concerne en 
réalité que des grands magasins ou des 
grandes enseignes. Il n'existe pas d'étude 
globale analysant le déplacement des 
achats ectués dans les commerces 
fermés le dimanche vers ceux qui ouvrent 
le dimanche. Le pouvoir d'achat n'est 
pas extensible, et je crois que nous as-
sistons principalement à un report de 
chalands. En fait, l'impact sur l'emploi 
est certainement négatif : en Italie, la 
fédération du commerce estime à 90.000 
la perte d'emplois dans l'ensemble du 
commerce indépendant suite à l'ou-
verture des zones internationales. Il y a 
deux ans, une étude a été lancée sur les 
zones de Paris, et les chi res devaient 
être communiqués n 2016. Nous les 
attendons toujours ! 

N'est-il pas nécessaire cependant de 
répondre à la demande des touristes 
étrangers, p our qui les ZTI ont été 
créées ?

Le tourisme parisien était complètement 
adapté à cette contrainte. L'argument 
d'une concurrence de Londres est to-
talement faux. Contrairement à ce que 
l'on a raconté, on n'a jamais vu de TGV 
entièrement rempli de touristes lant à 
Londres le dimanche matin ! Ces mesures 
servent juste le lobby des très grands 
groupes, comme LVMH, qui issent 
toujours par tout obtenir.

CONTRE

Karl Ghazi, secrétaire de la CGT commerce et leader de l'intersyndicale Clic-P

« LE VOLONTARIAT EST UN MIROIR AUX ALOUETTES ! »

Les Zones touristiques internationales (ZTI), créées par la loi Macron de 2015, permettent aux magasins de 
douze quartiers dits touristiques de la capitale d'ouvrir le dimanche et le soir jusqu'à minuit, sous réserve 
d'un accord entre salariés et employeurs. Plusieurs de ces ZTI parisiennes ont été récemment annulées 
par la justice, rouvrant le débat sur le travail dominical. Pour parer à cette incertitude juridique, des élus 
LREM et LR militent pour la création d’une ZTI géante élargie à tout Paris.  

Propos recueillis par Sylvie Roman

DÉBAT
FAUT-IL ÉTENDRE L’OUVERTURE DOMINICALE 

DES COMMERCES À TOUT PARIS ?
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L’exposition consacrée à la promotion 2018 
des AJAP (Albums des jeunes architectes et 
paysagistes), à la Cité de l’architecture et du 
patrimoine, donne le pouls de la jeune création 
contemporaine. Organisé par le ministère de la 
Culture, ce concours distingue des profession-
nels européens de moins de 35 ans ayant déjà 
réalisé un projet ou participé à un concours en 
France. Le travail des 20 équipes lauréates – 15 
architectes et 5 paysagistes – sera présenté. 
https://ajap.citedelarchitecture.fr

Le 72e congrès de la FNAIM se tiendra au 
Carrousel du Louvre, en même temps que et 
Salon des professionnels de l'immobilier. Cette 
manifestation à la fois politique et business se 
veut le trait d’union entre instances publiques, 
professionnels de l’immobilier et fournisseurs 
de services. Tous les métiers de l’immobilier 
seront rassemblés, et des débats sont prévus 
tout au long de ces deux jours. L’accent sera 
mis cette année sur l’innovation et les évolu-
tions technologiques qui touchent le secteur.
www.fnaim.fr

DU GRAND PARIS DU 10/10 AU 27/11

10 21 19 26

DU 19/10 AU 21/10

Les Journées nationales de l'architecture, or-
ganisées par le ministère de la Culture, ambi-
tionnent de faire connaître au grand public le 
premier des sept arts majeurs, selon la clas-
sification populaire. Pendant trois jours, des 
rencontres et débats sont prévus sur tout le 
territoire, de même que des visites de chantiers, 
promenades urbaines, expositions et ateliers 
pédagogiques. Le 19 octobre sera dédié aux 
scolaires pour sensibiliser les plus jeunes à la 
culture architecturale. 

Autonomy 2018 rassemble les acteurs de la 
mobilité urbaine – entreprises, collectivités 
et citoyens – à la Grande Halle de la Villette 
(Paris 19e). Au cours de ce rendez-vous annuel, 
deux journées seront dédiées aux profession-
nels et institutionnels, et une troisième journée 
sera ouverte au grand public. Le programme 
prévoit plusieurs conférences et rencontres, 
un espace d’exposition et des opportunités 
de networking.
www.autonomy.paris

DU 18 AU 20/10

DU 19/10 AU 21/10 26/11 ET 27/11

Pour ses 60 ans, Paris La Défense devient 
le plus grand musée à ciel ouvert de France 
avec « Les Extatiques », un voyage artistique 
d’expériences visuelles et d’explorations so-
nores. Sous la direction de Fabrice Bousteau, 
l’exposition, déployée sur l’Esplanade et dans 
un espace dédié sous la dalle, propose aux 
visiteurs un parcours fait de jeux d’échelles, 
de lumières ou encore de perspectives dé-
tournées. 
www.ladefense.fr/fr/les-extatiques

JUSQU'AU 21/10

Rétrospective Tadao Ando, au Centre Pompi-
dou. L’architecte japonais, prix Pritzker 1995, 
est connu pour son usage du béton lisse et des 
volumes géométriques simples, ses réflexions 
sur le rapport entre l’architecture, le corps des 
hommes et leurs joies, l’intégration de la lumière… 
L’exposition – une cinquantaine de projets, des-
sins, maquettes originales, diaporamas… – est 
articulée autour de quatre thèmes : la forme 
primitive de l’espace, le défi de l’urbain, la genèse 
du paysage et le dialogue avec l’histoire.
www.centrepompidou.fr

DU 10/10 AU 31/12

19

L’AGENDA

18

Plus de 13 000 m2 de bureaux et services

2 avenue du Stade de France - Saint-Denis

Opération en cours de développement

10 000 m2 de bureaux et services

30-32 rue Henri Barbusse - Clichy

Restructuration en cours

Le Groupe GDG, acteur de la métamorphose du Grand Paris,
imagine l’immobilier de demain.

LES NOUVEAUX ESPACES
DU GRAND PARIS

LE MAGAZINE
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« ON NE PEUT PAS SE PASSER DU 
GRAND PARIS EXPRESS »

THIERRY DALLARD

 GRAND ENTRETIEN THIERRY DALLARD

Quelle est  votre dé  du 
Grand Paris, tel qu’il est et tel qu’il 
devrait être ?
THIERRY DALLARD : Le Grand 
Paris, c’est la traduction en France 
d’un des phénomènes les plus im-
portants de ces dernières décennies : 
la « métropolisation » de nos centres 
économiques, culturels et politiques. 
Nous avons la chance d’avoir, dans 
notre pays, l’une des grandes métro-
poles-monde. Elles sont peu nom-
breuses. Le Grand Paris est un pro-
jet complexe à construire puisqu’il 
renvoie à des enjeux de gouvernance 
et de rapports entre les territoires. 
C’est là que la Société du Grand 
Paris (SGP) a un rôle déterminant 
à jouer : cette métropole doit avoir 
un squelette sur lequel appuyer son 
développement urbain, économique, 
social et environnemental. Notre rôle 
est de le construire.

En quoi le Grand Paris Express (GPE) 
est-il le « chantier du siècle », comme 
il est parfois surnommé ?
T.D. : La dernière fois que la France 
a réalisé un projet aussi ambitieux, 
c’était le métro parisien, dont la pre-
mière ligne a été construite en 1900, 
avant que son maillage soit étendu 
les décennies suivantes. Plus tard, il 
y a eu les RER, A et B d’abord, et n 
la ligne 14 – automatique – dans les 
années 1990. Le Grand Paris Express, 
avec ses 200 kilomètres de lignes et 
ses 68 gares, est comparable au métro 
de Fulgence Bienvenüe [le père du 
métro parisien, ndlr] par son am-
pleur. Sauf que, cette fois, il s’agira 
d’un métro automatique qui roulera 
à 110 km/h ! Paris a eu son métro 
au XXe siècle, le Grand Paris aura le 
sien au XXIe siècle. Alors, oui, on peut 
dire que c’est le plus grand chantier 
d’Europe. Il faut néanmoins rester 
modeste. Ce n’est pas le seul projet de 
métro automatique de 200 kilomètres 
à travers le monde. Il y en a d’autres 
de taille analogue, à Riyad [Arabie 

Nommé  par décret du chef de l’État le 30 mai dernier, le nouveau président 
du directoire de la Société du Grand Paris a une première mission : remettre 
le Grand Paris Express sur de bons rails. Thierry Dallard, 52 ans, a remplacé 
le préfet Philippe Yvin,  par le gouvernement après une douloureuse 
polémique sur le coût du projet, réévalué à 35 milliards d’euros. À lui de 
trouver 3,5 milliards d’économie et de livrer le supermétro d’ici à 2030, avec 
plusieurs années de retard. Ce Normalien, ingénieur des Ponts et Chaussées 
et docteur en mécanique des fluides, a longtemps œuvré au ministère des 
Transports. À la direction du fonds d’investissement Meridiam depuis 2007, 
il a participé à la construction des lignes à grande vitesse Tours-Bordeaux et 
Nîmes-Montpellier. Désormais à la tête du plus important chantier d’Europe, 
il nous détaille sa feuille de route et ses ambitions.
Propos recueillis par Bertrand Gréco et Gaspard Dhellemmes

RUBRIQUES :
GRAND ENTRETIEN  |  DOSSIER | DEMAIN LE GRAND PARIS  |  L'ACTU DU GRAND PARIS
AU COEUR DE LA MÉTROPOLE  |  LES VISAGES DU GRAND PARIS  |  UN AUTRE REGARD
LES SORTIES GRAND PARISIENNES | MON GRAND PARIS  |  L'AGENDA DU GRAND PARIS

LE SAVIEZ-VOUS ?
Le Magazine Grand Paris Développement 
existe depuis 2010.

Grand Paris Développement est un 
Magazine à parution bimestrielle                       
(6 numéros par an).

En vente en kiosque dans toute la 
Métropole et dans les villes de plus de  
30 000 habitants (Lyon, Bordeaux…)

Son prix : 7,90 €

Disponible par abonnement sur un 
ou deux ans (coupon d’abonnement 
disponible sur notre site internet) 
www.grandparisdeveloppement.com

230 X 300 mm (+5 mm de fonds perdus) 
PDF (Acrobat 3.0/4.0/5.0 compatibilité) 
CMJN, 300 dpi | Toutes les polices 
vectorisées.

@mGrandParisDev

@MagazineGrandParisDeveloppement

Grand Paris Développement

SUIVEZ-NOUS

GRAND PARIS DÉVELOPPEMENT • #26 • SEPTEMBRE 2018

Going to Brazil, sa dernière réalisation, comédie déjantée à 
travers le Brésil, nous emmenait loin, très loin. Retour à Paris 
pour l’acteur et réalisateur Patrick Mille, découvert entre autres 
dans les sketches d’Édouard Baer sous le costume de l’irrésistible 
Chico. Le soir, le comédien est à l’a!che du théâtre de la Gaîté 
Montparnasse dans La moustache, comédie où il se retrouve bien 
malgré lui a"ublé d’une moustache un peu trop hitlérienne. La 
journée, le réalisateur travaille à l’écriture de son prochain film, 
un mélo adapté du roman de Serge Joncour, Repose-toi sur moi. 
Ce natif de Lisbonne qui a grandi cité Curial – ce grand ensemble 
de logements sociaux du 19e arrondissement – s’est prêté au jeu 
de notre questionnaire. 

LE GRAND PARIS DE
P A T R I C K  M I L L E

Valérie Beck

MON GRAND PARIS
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https://twitter.com/mGrandParisDev
https://www.facebook.com/MagazineGrandParisDeveloppement
https://www.linkedin.com/in/david-bellaiche-8905b56a/?trk=people-guest_people_search-card&challengeId=AQEM0WaXd-2d6AAAAXNtLSFfsGFb5SsCK6uCsmfBXh7V_P5flXWN5td6vQDgqjnOBZtw2vf57K9NyqzUjR5dEUuqhpra284ODw&submissionId=e73622cc-a584-2316-a0fa-ac4680a04c75&originalSubdomain=fr&original_referer=https%3A%2F%2Fgrandparisdeveloppement.com%2F
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LES CHIFFRES CLÉS

GRAND PARIS DÉVELOPPEMENT
EN QUELQUES CHIFFRES :

5 000 exemplaires en routage nominatif
1 400 abonnés
30 000 exemplaires diffusés en kiosque
120 000 lecteurs

CIBLES

• Ministères
• Administrations
• Mairies
• Conseil Régional d’Ile-de-France
• Les conseils régionaux
• Chambres de commerces et d’industries
• Chefs d’entreprises

ÉLUS

GRAND PUBLIC40%
60%
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LE GRAND PARIS EXPRESS 1ER HUB AÉRIEN D'EUROPE

68 200 km
NOUVELLES 
gares

DE MÉTRO
automatique

100 3
MILLIONS 
de passagers 
par an

AÉROPORTS
internationaux

LA CAPITALE MONDIALE DU TOURISME ET DES CONGRÈS

1ÈRE RÉGION ÉCONOMIQUE D'EUROPE LE CENTRE STRATÉGIQUE EN EUROPE

LA PLACE DES AFFAIRES 
EN EUROPE

660 12
MILLARDS €
(30% du PIB France)

MILLIONS
d'habitants

45 millions 700 000 m2

DE TOURISTES 
loisirs et affaires (en 2017)

D'ESPACES
de conférence et d'exposition

40 %
DU MARCHÉ
des capitaux
Eurozone

1er

MARCHÉ 
d’immobilier d’entreprise en Europe

CAPITALE MONDIALE DE L'INNOVATION

20 milliards 40 %
D'EUROS INVESTIS 
40 % de la R&D en France

DE LA R&D
en France

161 000
CHERCHEURS
environ

© Paris Île-de-France Capitale Économique

LES CHIFFRES CLÉS
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NOTRE OFFRE

pleine page visuelle (face au sommaire : 230x300mm)double page visuelle

publi-reportage (double page : 460x300mm)





 

Conscients des évolutions et de la digitalisation de la société, nous développons des projets mixtes qui anticipent les 
nouveaux usages pour des modes de vies plus confortables, connectés et durables. Avec un pipeline projets de plus de 
3 millions de mètres carrés dans les principales métropoles de France, Altarea Cogedim s’engage à offrir un cadre de vie 
renouvelé à plusieurs millions d’habitants et de visiteurs. 

A l’écoute des métropoles et de leurs besoins, Altarea Cogedim exerce ses métiers en entreprise 
citoyenne, responsable, engagée. Troisième foncière de commerce et troisième promoteur en 
France, notre groupe investit, crée, invente pour les métropoles, leurs habitants, leurs salariés.

AP Altarea_Issy_420x297_oct17.indd   1 21/12/2017   07:35

COMMUNIQUÉ

Pouvez-vous présenter l’exper-
tise de Veolia Eau au sein de 
GPS&O ? 
En tant que leader mondial des ser-
vices liés à l’environnement, Veolia 
est assurément un des partenaires 
privilégiés de la communauté urbaine 
GPS&O. Localement, le groupe est 
implanté sur les communes de Meu-
lan, Buchelay et Rosny-sur-Seine 
et, depuis de longues années, nous 
opérons plusieurs contrats d’eau et 
d’assainissement pour le compte dudit 
territoire. Cet engagement représente 
quelque 70 personnes au service des 
habitants de GPS&O pour leur garantir 
non seulement une production et dis-
tribution en eau potable, mais surtout 
un service de qualité au plus proche 
des impératifs locaux. En véritable ac-
teur économique du territoire, Veolia 
Eau est très attaché à travailler avec 

des entreprises locales. Cet ancrage 
territorial traduit sa forte implica-
tion dans la vie des collectivités, pour 
leur proposer le meilleur service pos-
sible, au meilleur prix. La présence de 
deux points d’accueils destinés aux 
abonnés, à Buchelay et Meulan, est 
la preuve concrète de notre volonté 
d’accompagnement de nos consom-
mateurs, au quotidien et dans la durée. 

En quoi la présence de Veolia 
est-elle un enjeu structurant à 
l’échelle du territoire ?
Notre partenariat construit au fil des 
ans avec la collectivité met en lumière 
notre capacité à assurer la bonne 
continuité d’un service et le déve-
loppement des ressources des com-
munes, afin de leur garantir un déve-
loppement serein. Les problématiques 
liées à l’eau et son assainissement 
ne doivent pas être une entrave à la 
requalification de certains quartiers 
ou à l’expansion de nouvelles zones 
industrielles, par exemple. C’est pour-
quoi Veolia s’engage, au quotidien, 
envers la communauté urbaine et met 
son expertise au service de la collec-
tivité pour appuyer son évolution et 
accompagner son développement 
économique en assurant sa sécurité 
d’alimentation en eau et en optimisant 
sa gestion des eaux usées. 

Quels sont les projets phares 
qui concrétisent précisément 
votre action dans le dévelop-
pement et l’exploitation des 
ressources ? 
L’amélioration de la qualité de l’eau 
distribuée s’est notamment illustrée 
à travers la mise en place de disposi-
tifs de traitement des pesticides sur 
le champ captant de Buchelay, de 
nitrates et pesticides sur le champ 
captant de Guernes ainsi que de pes-
ticides et fer au sein de l’usine de 

Par sa maîtrise de l’ensemble des étapes du cycle de l’eau, Veolia met son savoir-faire au service des municipalités de la communauté urbaine 
GPS&O (Grand Paris Seine et Oise) pour mettre en place des solutions innovantes dans la gestion durable de cette ressource, depuis la produc-
tion de l’eau potable et son acheminement, jusqu’à la valorisation des eaux usées. 

Entretien avec Eric de Saint Martin, Directeur de Veolia Eau pour le territoire des Yvelines. 

Meulan. Mais, notre projet phare qui a 
abouti en 2011 réside avant tout dans 
le développement et l’exploitation 
du champ captant de la commune de 
Saint-Martin-la-Garenne. À l’issue de 
près de 20 ans d’études et de parte-
nariats avec divers acteurs, l’usine 
développée conjointement par Veolia 
et la collectivité, dans le cadre d’une 
démarche pilote Haute Qualité Envi-
ronnementale et financée à hauteur 
de 15 millions d’euros, peut désor-
mais assurer le secours en eau depuis 
Saint-Martin-la-Garenne jusqu’au 
secteur de Vaux-sur-Seine et Mantes-
la-Jolie pour la rive droite, ainsi que 
Mantes-la-jolie et Buchelay pour la 
rive gauche. Outre ce renforcement 
important des capacités de produc-
tion (près de 30 000 m3 par jour), ce 
projet s’est accompagné du dévelop-
pement de plusieurs sectorisations 
et de la mise en place de pré-locali-
sateurs acoustiques pour détecter et 
limiter les fuites d’eau sur le réseau 
de distribution, dans une perspective 
de préservation des ressources natu-
relles et de réduction des sinistres liés 
aux fuites. De fait, en amont comme 
en aval de la production, nous sommes 
présents sur le territoire pour apporter 
des réponses sur-mesure et assurer la 
continuité d’un service de qualité. 

« Les problématiques liées à 
l’eau et son assainissement ne 
doivent pas être une entrave à 
la requalification de certains 
quartiers ou à l’expansion de 
nouvelles zones industrielles »

Salle des filtres de l’usine Saint Martin la Garenne

Salle des pompes de reprise de
 l’usine Saint Martin la Garenne
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VEOLIA
LE PARI D’UNE GESTION DE L’EAU 

DURABLE ET INTEGREE

VEOLIA
LE PARI D’UNE GESTION DE L’EAU 

DURABLE ET INTEGREE

pleine page publi-reportage

Nous mettons à 
votre disposition un 

journaliste ainsi 
qu'un graphiste afin 

de monter votre 
maquette pour une 

realisation  sur-mesure.
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LE SITE INTERNET

DISPONIBLE SUR TABLETTE ET SMARTPHONE

TOUJOURS PLUS ACCESSIBLE !

SUIVEZ TOUTE L’ACTUALITÉ DU GRAND PARIS 
SUR NOTRE SITE INTERNET ET RETROUVEZ 

TOUS NOS ARTICLES, ACTUS ET AGENDA EN LIGNE ! 

http://WWW.GRANDPARISDEVELOPPEMENT.COM
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